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Votation du 29 novembre: assurer le financement du rail

Les chemins de fer veulent investir 30,5 m illiards de francs pour moderniser leurs 

équipem ents en vue du siècle prochain. Leur objectif est de raccourcir les temps de 

parcours dans le transport voyageurs et d'accroître l'offre pour le transport marchandises. 

Q  Les quatre grands projets prévus - Rail 2000, NLFA, raccordement au réseau TGV et mesures

antibru it - concilient simultanément les intérêts de l'économ ie et de l'environnem ent. Pour 

les financer, il est prévu de créer un fonds spécial alimenté par la redevance poids lourds, la 

TVA, l'impôt sur les huiles m inérales et le marché des capitaux. Le peuple et les cantons se 

prononceront sur la question le 29 novembre prochain.

Dossier: NLFA N2 d
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Votation du 29 novembre: assurer le financement du rail

C es dernières années, les Suisses et les Suissesses ont 

eu à p lusieurs reprises l'occasion  de se prononcer sur 

la politique des transports. Les votations sur Rail 

2000 (1987), les N L F A  (1992), l'initiative des A lpes 

(1994) et la redevance poids lourds (1998) ont indi­

qué clairem ent la direction à prendre. Le m ois p ro ­

chain, le souverain  aura encore une fois l'occasion 

d 'ap p orter son  soutien à une politique des transports 

réconciliant l'économ ie avec la sauvegarde de l'envi­

ronnem ent.

L ’ob jet de la votation

L e  29 novem bre 1998, le peuple et les cantons se 

déterm ineront sur l'arrêté fédéral relatif à la réalisa­

tion et au financem ent des projets d 'infrastructure 

des tran sports publics. C et arrêté règle le finance­

m ent à long term e de quatre grands projets ferroviai­

res: Rail 2000 (1 "' et 2""' étapes), N L F A  redimen- 

sionnées, raccordem ent au réseau T G V  européen et 

m esures antibruit. Il est prévu d 'investir un total 30,5 

m illiards de francs sur vingt ans, so it un investisse­

m ent annuel m oyen de 1,5 m illiard. C 'e st  à peu près 

la som m e qui est dépensée au jourd 'hui pour achever 

la construction  du réseau autoroutier.

Les projets seron t financés à partir de quatre 

sources. Le p roduit de la redevance poids lourds liée 

aux prestations (R P L P ) en constituera la principale; 

ju squ 'à  son  in troduction  en 2001, l'actuelle taxe 

poids lourds forfaitaire, dont les taux seront doublés, 

assurera en quelque sorte l'intérim ; dès 2001, la 

R P L P  prendra le relais; son  produit, ju sq u 'à  concur­

rence des deux tiers, perm ettra de financer environ la 

m oitié des investissem ents.

La deuxièm e source de financem ent est constituée 

par un quart du p rodu it de l'im pôt déjà perçu sur les 

huiles m inérales, qui profitera exclusivem ent aux 

N L F A . L a  taxe sur la valeur ajoutée, relevée spécia­

lement de 0,1 poin t, en sera la troisièm e. Enfin, la 
C on fédération  pou rra  lever un quart des fon ds né­

cessaires sur le m arché des capitaux. Le nouvel article 

constitutionnel perm et égalem ent au C on seil fédéral 

de faire appel à des privés ou à des organisations 

internationales p o u r com pléter le financem ent.

Un fonds spécial pour contrôler les coûts

T ou s les m oyens financiers destinés aux grands p ro ­

jets ferroviaires iront alim enter un fonds spécial géré 

de manière autonom e, sur le m odèle du systèm e in s­

titué pour achever le réseau des routes nationales. Le
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Sources de financement Taux Recettes en francs

Redevance poids lourds: d'ici à 2001: 100% des recettes de la taxe poids lourds 

forfaitaire avec doublement du taux

0,7 mrd

dès 2001: 2/3 du produit de la RPLP 16,0 mrd

Impôt sur les huiles minérales: 25% des NLFA au max. 3,0 mrd

TVA: relèvement de 0,1 point 5,8 mrd

Marché des capitaux: 25% au max. du coût total 5,0 mrd

Financement privé: possible
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Parlem ent fixera chaque année la som m e qu'il entend 

m ettre à d isposition . P our assurer un déroulem ent 

continu des travaux, il aura la possibilité d 'octroyer 

des avances à partir du budget de la Confédération. 

U n e hausse provisoire de la quote-part d 'endette­

m ent de la C on fédération  n 'est donc pas à exclure. 

L es avances, rem boursables et rém unérées aux taux 

habituels du m arché, ne devront pas dépasser un total 

de 4,2 m illiards de francs. L 'éventuel patrim oine net 

(so it le solde p ositif du bilan) sera rém unéré aux taux 
du m arché.

C h acun  des quatre grands projets ferroviaires fera 

l'o b je t d 'un  arrêté fédéral soum is à référendum  fa­

cultatif. Les arrêtés déjà disponibles sur Rail 2000 

(1 " ' étape) et les N L F A  n 'ont pas fait l'ob jet d 'une 

dem ande de référendum . Les arrêtés sur la deuxièm e 

étape de Rail 2000, les raccordem ents au réseau T G V  

et les m esures antibruit sont pour plus tard.

S'il est accepté, l'arrêté fédéral relatif à la réalisa­

tion  et au financem ent des projets d 'infrastructure 

des tran sports publics sera inscrit dans les d isp osi­

tions transitoires de la C on stitu tion  fédérale (article 

23). Il sera applicable ju sq u 'à  l'achèvem ent des tra­

vaux de construction  et du financem ent 

(rem boursem en t des avances) des grands projets 

ferroviaires.

Les quatre grands projets ferroviaires

L 'évo lu tion  de la situation économ ique et l'essor 

technologique ont incité le C on seil fédéral à rééva­

luer le financem ent des grands projets ferroviaires et 

à réexam iner l'am pleur et le calendrier des travaux.

D on nant suite au m essage du C on seil fédéral, le 
Parlem ent a prévu de réaliser Rail 2000 en deux éta­

pes et de dim inuer le coût des N L F A  de quatre m il­

liards, tout en m aintenant la version en réseau 
(G othard  et Lôtschberg).

Une offre ferrov ia ire attrayante grâce à Rail 2000

Le peuple a accepté Rail 2000 en 1987 déjà. D an s le 

nouveau projet, les travaux ont été échelonnés et les 

coûts revus à la baisse. L 'exten sion  des tronçons qui 

ne présentent aucune urgence a été reportée. A u  lieu 

d 'effectuer des travaux coûteux, les chem ins de fer se 

doteront d 'équipem ents de haute technologie.

La prem ière étape de Rail 2000 am éliorera la q u a­

lité des prestations et raccourcira sensiblem ent la 

durée des trajets dans le trafic voyageurs. E lle en­

globe une cinquantaine de projets, parm i lesquels:

•  T roisièm e voie entre G enève et C o p p et

•  N ou veau  tronçon à double voie sur la rive nord 
du lac de N euchâtel

•  Tunnel à double voie entre V auderens et Siviriez

•  N o uveaux  tronçon entre Berne et O lten

•  N ouveau  tronçon  à quatre voies entre A arau  et 
Ruppersw il

•  Tunnel à double voie entre M uttenz et Liestal

•  Tunnel à double voie entre Zurich et Thalw il

•  T roisièm e voie entre T ôssm üh le et W interthour

Les nouveaux tronçons, les corrections de tracés, la 

m odernisation des gares et l'utilisation de trains à 

caisse inclinable perm ettront de concrétiser la straté­

gie des noeuds. Les trains arriveront dans les grandes 

gares toutes les heures ou les dem i-heures, sim ulta­

Projets Calendrier Coûts en francs

Rail 2000,1"' étape 1994-2007 7,5 mrd

Rail 2000, 2™' étape 2005-2022 5,9 mrd

NLFA (en étapes) 1996-2016 13,6 mrd

Raccordements TGV 2000-2012 1,2 mrd

Mesures antibruit 1999-2016 2,3 mrd
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ném ent, pour repartir peu de tem ps après. Il sera 

ainsi possib le  de coordonner de manière optim ale le 

trafic régional et d 'agglom ération  avec les horaires 

des trains d irects ou Intercity. Le raccourcissem ent 

de la durée des trajets et des correspondances profite­

ra à toutes les régions du pays.

L a  prem ière étape de Rail 2000 nécessitera un in­

vestissem ent de 7,5 m illiards de francs. C ette  som m e 

sera répartie entre la Suisse rom ande (1,5 m illiard), le 

Plateau central (3 m illiards), la Suisse orientale 

(1,2 m illiard); le solde servira à m oderniser les gares 

(1 m illiard) et à apporter des am éliorations ciblées sur 

tou t le réseau (0,8 m illiard). Les travaux devraient 

s'achever en 2007.

D an s la deuxièm e étape (2005 - 2022), il s'agira 

d 'am éliorer et d 'éto ffer l'o ffre  du trafic voyageurs et 

de com bler les lacunes existantes. Les investissem ents 

se m onteront à 5,9 m illiards de francs.

Rapprochem ent avec l'UE grâce aux NLFA

L es N L F A  perm ettront à la Suisse de s'intégrer dans 

le réseau T G V  européen. T outes les régions du pays 

seron t ainsi reliées avec les m étropoles économ iques 
et culturelles voisines. Le V alais et le T essin  obtien­

d ron t un accès facilité à Rail 2000. Les trajets dure­

ron t parfo is ju sq u 'à  une heure en m oins. A vec la 

réform e des chem ins de fer et la R P L P , les N L F A  

fon t partie du train de m esures destiné à protéger les 

A lpes et l'environnem ent. Les nouvelles transversales 

alpines perm ettront en effet de transférer le trafic 

m archandises dans les corridors ferroviaires euro­

péens et d 'encourager le passage du rail à la route.

E n  cas d 'acceptation  du projet, le C on seil fédéral 

p o u rra  m ettre en œ uvre le nouvel arrêté sur le transit 

alpin. Les C ham bres fédérales en ont accepté la m o­

d ification  au cours de la session de printem ps 1998 à 

une m ajorité des deux tiers. A ucune dem ande de 

référendum  n 'a été lancée. L 'arrêté définit le contenu 

et le calendrier des travaux.

A u Parlem ent, la d iscussion  a tourné en une 

guerre des axes. U ne m inorité voulait un seul tunnel, 

considérant que deux axes étaient un luxe. F inale­

ment, une nette m ajorité des parlem entaires s'est 

ralliée à la variante en réseau. C ette  so lu tion  est en 

effet la seule à pou vo ir répartir les inconvénients 

(bruit) et les avantages (durée des trajets réduite, 

em plois) dans tout le pays. D e  plus, la m ise en service 

graduelle des deux tunnels perm ettra d 'absorber 

progressivem ent la hausse continue du trafic. La 

solution retenue ne fait pas seulem ent coexister deux 

axes en parallèle: elle m et égalem ent en place un vé­

ritable réseau. L 'ab an d on  du Lôtsch berg  aurait per­

mis de réduire les coûts de 3 à 6%  seulem ent (1 à 2 

m illiards), car il aurait alors fallu réaliser des travaux 

d'am énagem ent supplém entaires au G oth ard  (4 m è­

tres aux angles, nouveaux tronçons d 'accès); ces der­

niers auraient englouti environ la m oitié des écon o­

m ies réalisées sur le Lôtsch berg . C et aspect a fait 

pencher la balance en faveur de la solution  en réseau.

Réalisation échelonnée et m ise en explo itation

Le nouveau projet des N L F A  (volum e d 'in vestisse­

ment de 13,6 m illiards de francs) englobe les axes de 
transit du G othard  et du L otsch berg/S im plon  ainsi 

que le raccordem ent de la Suisse orientale au G o ­

thard. Il est prévu d 'échelonner les travaux dans le 

tem ps.

D an s une prem ière phase, on réalisera les tunnels 

de base du G othard  et du Lôtschberg. Le  tunnel du 

G othard, long de 57 kilom ètres, s'étendra d 'E rstfe ld  

à B iasca; il sera à deux voies et sa construction  durera 

douze ans; son coût est budgétisé à 6,8 m illiards de 

francs. Le tunnel du Lôtsch berg , à une voie, ira de 

Frutigen à Baltsch ieder dans la vallée du Rhône; au 

milieu du tunnel, la voie sera dédoublée p ou r per­

m ettre aux trains de se croiser; les travaux dureront 

six ans et devraient s'achever en 2006. Les coûts de 

cet ouvrage long de 34 kilom ètres s'élèveront à 3,4 

m illiards de francs.

Le raccordem ent de la Suisse orientale à l'axe du 

G othard  (tunnels du H irze l et du Z im m erberg, ex­

tension du tronçon St-G all - A rth -G oldau ) s'e ffec­

tuera dans une deuxièm e étape. Les travaux débute­

ront vraisem blablem ent en 2006 et s'achèveront en
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2016. Ils coûteront 1,1 m illiard de francs. Le tunnel 

du C eneri, qui fait égalem ent partie de l'axe du G o- 

thard, sera égalem ent construit dans la deuxièm e 

phase. Q u elq u e 1,6 m illiard de francs sont budgétisés 

pour cet ouvrage entre Bellinzone et Lugano. Enfin, 

0,7 m illiard de francs sont prévus pour les autres 

tronçons et la surveillance du projet.

A grande vitesse dans les m étropoles d ’Europe

Le p ro je t de financem ent des transports publics in­

clut égalem ent toute une série de raccordem ents au 
réseau européen de trains à grande vitesse. G râce à 

Rail 2000 et aux N L F A , toutes les régions du pays 

p ou rro n t profiter directem ent de ces connexions. Au 

nord et à l'est, les investissem ents réalisés perm et­

tront de réduire d 'un  quart la durée des trajets à des­

tination des villes allem andes. A  l'ouest, l'accent sera 

mis sur le raccordem ent au réseau T G V  français: D e 

Bàle, on gagnera Paris par M ulhouse, de Berne et 

Lausan ne, par D ijon , et de Genève, par M âcon.

Un projet pour l'économ ie et la population Z

L 'économ ie a besoin de d isposer de liaisons rapides O  

en Suisse et avec les m étropoles européennes. L a  

réalisation des grands p ro jets ferroviaires réalise cet ^  

im pératif. L a  durée des trajets en Suisse et en E urope 

sera sensiblem ent dim inuée. Les projets prévus con- ^  

necteront toutes les régions du pays, de sorte que u j  

tous les habitants profiteron t de ces am éliorations. ^  

Les trajets vers M unich, M ilan, Paris et d 'autres villes ^  

d 'E u ro pe  dureront une heure de m oins. A  l'intérieur 

du pays m êm e, certaines connexions seront plus ra- q  
pides d 'une heure égalem ent (Berne-Sion, L ugano- q  

Lucerne, Zurich-Bellinzone). C es liaisons rapides 

renforceront l'attrait de la place économ ique, servi­

ront les intérêts du tourism e et profiteront aux utili­

sateurs du rail.

L a  réalisation des gran ds projets perm ettra d 'ac­

quérir un savoir-faire appréciable, qu 'il sera possible 

d 'exporter ultérieurem ent dans le m onde entier. 

L 'économ ie intérieure en sera dynam isée. L 'in vestis­

sem ent de 30,5 m illiards de francs créera et assurera

NLFA Première phase Deuxième phase Coûts en francs

Tunnel de base du Gothard 2000-2012 6,8 mrd

Tunnel de base du Ceneri 2006-2016 1,6 mrd

Tunnel de base du Lötschberq 2000-2006 3,4 mrd

Tunnel du Zimmerberg 2006-2013 0,8 mrd

Tunnel du Hirzel 2011-2016 0,2 mrd

Tronçon St-Gall - Arth-Goldau 0,1 mrd

Autres tronçons 0,6 mrd

Surveillance du projet 0,1 mrd

Total NLFA 13,6 mrd

Réduction du bruit

L 'assa in issem en t phonique constitue le quatrièm e 

volet du  projet. U n  grand nom bre de citoyens habi­

tant le lon g  des voies son t exposés au bruit des che­

m ins de fer. Q uelque 2,3 m illiards de francs seront 

donc investis ju squ 'en  2016 pour réduire le bruit le 

long des voies ferrées. Les m esures se situeront en 

am ont (nouveau m atériel roulant) ou en aval (parois 

antibruit, fenêtres d 'iso lation  phonique).

quelque 15 000 em plois pendant toute la durée des 
travaux, soit une vingtaine d'années. L 'avancée tech­

nologique et la valorisation  de la place économ ique 

suisse auront à long term e une influence positive sur 

le m arché de l'em ploi. L e  rail sera à nouveau le sy m ­

bole de l'innovation, du savoir-faire et de la qualité 

de l'économ ie suisse.
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La route profite égalem ent

Il est égalem ent nécessaire de m oderniser le réseau 

ferroviaire pour éviter un em bouteillage généralisé 

sur les rou tes suisses. Au cours des dix dernières 

années, le trafic m archandises à travers les A lpes a 

augm enté de près de 50% . Pendant que les volum es 

transportés par route doublaient, ceux affrétés par 

rail se réduisaient d 'un  tiers. Seul un réseau ferro­

viaire m oderne perm ettra de transférer sur le rail le 

trafic m archandises à venir. L a  solution en réseau, 

com prenant les tunnels du G othard et du 

L ôtsch berg , assurera à long terme les capacités su ffi­

santes. L 'ax e  du Lôtsch berg  sera terminé en 2006. La 

Suisse d isposera  ainsi d 'une prem ière transversale 

attrayante au m om ent où elle devra reprendre une 

partie du trafic contournant actuellem ent notre pays 

par la F ran ce ou l'A utriche. P our beaucoup de trans­

porteurs, le rail deviendra alors une alternative inté­
ressante, m êm e com paré à un 40 tonnes.

U n  rail m oderne sert égalem ent les intérêts de la 

route. L e  transfert sur le rail dim inue le nom bre de 

bouchons sur les routes suisses. A u jourd 'h u i déjà, les 

bouchons nous coûtent plus d 'un  m illiard de francs. 

Si leur nom bre dim inue, les transporteurs et les au ­

tom obilistes gagneront du tem ps et de l'argent.

Nouvelle étape dans les négociations bilatérales

D an s l'accord  de transit de 1992 entre la Suisse et 

l 'U n ion  européenne, la Suisse s'est engagée à réaliser 

les deux transversales alpines. L 'U E  tient à ce que la 

Suisse respecte ses prom esses. L 'accord , qui fixait 

égalem ent la lim ite des cam ions à 28 tonnes, arrivera 

à échéance en 2005. Il sera rem placé par l'accord sur 

les tran sports actuellem ent discuté dans le cadre des 

négociations bilatérales. Si la Suisse ne devait pas 

tenir paro le , elle risquerait de retarder fortem ent la 

conclusion  de ces négociations. C ar sans entente sur 

les tran sports, l'U n ion  européenne bloquera tous les 

autres d ossiers. Il faudrait alors des m ois, voire des 

années, p o u r norm aliser nos relations avec l'U E .

Respect de l'environnem ent

Le systèm e des transports ne doit pas prendre uni­

quem ent en considération  les intérêts des entreprises. 

Il doit égalem ent tenir com pte des intérêts de la p o ­

pulation et de l'environnem ent. Les investissem ents 

dans les transports publics contribuent largem ent à 

protéger les A lpes, com m e le souhaite le peuple 

suisse. Si le rail devient com pétitif pou r les distances 

m oyennes ju sq u 'à  600 kilom ètres, la pollu tion  causée 
au jourd 'hui par la voiture et l'avion dim inuera. Le 

passage au rail a égalem ent une influence positive au 

niveau de la pollu tion  sonore. E n  choisissan t de 

construire les deux tunnels, le Parlem ent a décidé 

d 'investir p lus de m oyens dans les m esures antibruit.

Sites des partisans des transports publics

• www.rail-oui.ch

• www.bav.admin.ch

• www.sdes.ch

• www.finance-oev-tp.ch

Sites des adversaires des transports publics

• www.finoev-nein.ch

• www.tcs.ch

http://www.rail-oui.ch
http://www.bav.admin.ch
http://www.sdes.ch
http://www.finance-oev-tp.ch
http://www.finoev-nein.ch
http://www.tcs.ch
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Commentaire

En réalisant les quatre grands projets ferroviaires, la 

Suisse investit dans l'avenir. Elle concilie les intérêts 

de l'économ ie, de l'environnem ent et des d ifférentes 

régions du pays. Le redimensionnem ent et l'échelon­

nement des travaux a rendu l'ensemble du pro­

gramme acceptable financièrem ent. Le volume des

ment - objet de la votation - ont été choisies jud icieu­

sement. La RPLP, acceptée en votation populaire en 

septembre dernier, alim entera environ la moitié du 

fonds. Pour que le financem ent ne soit pas à la seule 

charge de la route, le Parlement a préféré relever la 

TVA de 0,1 point p lutôt que d'augm enter le prix de 

l'essence. L'endettem ent a été ramené de 75 à 25% . 

Ce taux - à la charge des générations à venir - est 

justifié . Nos descendants profiteront égalem ent eux 

aussi un jou r de ces investissements, comme nous 

profitons au jourd 'hui des infrastructures actuelles.

Les discussions sur le projet de financem ent des 

transports publics ne devraient pas se focaliser sur les 

deux NLFA. Les coûts de Rail 2000, des raccordements 

au réseau européen de trains à grande vitesse et des 

mesures antibru it dépassent ceux des NLFA. Tous ces 

projets se com plètent les uns les autres. Ensemble, ils 

perm ettent à la Suisse de préparer l'avenir.

sdes.
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